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LA TROMPETTE 

DE SAINT VINCENT 

Le combat de saint Pie X 

Serions-nous arrivés au temps de l’anté-
christ ? C’est une question qui semble agiter les es-
prits aux vues des évènements actuels. Certains par-
lent aussi d’antipape au sujet du pape actuel, Fran-
çois. Sur ce point, et afin de ne pas tomber dans un 
catastrophisme paralysant, nous pourrions 
simplement citer l’apôtre saint Jean qui 
montre que les anti-christs sont tou-
jours à l’œuvre : « L’anti-Christ, 
dont on vous a annoncé la venue 
et qui, dès maintenant, est déjà 
dans le monde » (1Jean IV, 3).  

Si nous voulions cepen-
dant caractériser le pape Fran-
çois, nous pourrions dire qu’il 
est l’antithèse absolue du 
dernier pape canonisé selon 
les critères traditionnels, 
saint Pie X.  

Avant le transfert de 
son corps en 1952 à son em-
placement actuel dans la basi-
lique Saint-Pierre, l’épitaphe sur 
la tombe de Pie X était la sui-
vante : « Doux et humble de cœur, 
vengeur plein de force pour tout ce 
qui est catholique ».  

Or, de ce que l’on sait du pape 
François, par les témoignages fiables de ceux qui 
l’ont côtoyé et en fonction de ses actes et de ses pa-
roles, c’est qu’il manque singulièrement de douceur, 
particulièrement envers ses subordonnés conserva-
teurs ; et plus grave, qu’il est certes plein de force, 
mais quand il s’agit de réduire la doctrine et la litur-
gie traditionnelles. 

 
Mais plutôt que de scruter les actes et les 

paroles du pape actuel—ces dernières étant d’ail-
leurs bien nombreuses— tournons notre regard sur 
saint Pie X à l’occasion de sa fête. 

Dès le séminaire, puis après son ordination, 
comme vicaire puis curé, ce que ses supé-

rieurs puis ses ouailles remarquèrent en 
lui, c’était sa simplicité et sa bonté 

non feintes, alliées à un zèle pour 
l’œuvre du catéchisme et de l’en-

seignement des vérités révélées. 
Il fut ensuite choisi comme 
évêque de Mantoue par le 
pape Léon XIII afin de redres-
ser un évêché en crise : une 
franc-maçonnerie locale très 
active, un évêque très libéral 
à la tête du diocèse pendant 
près de vingt ans, des autori-
tés civiles persécutrices 
avaient découragé les forces 

catholiques, le clergé en tête. 
Mgr Sarto se montrera ferme 

avec les autorités. Il multipliera 
les visites à ses prêtres et curés, se 

montrant attentif comme un père à 
leurs besoins spirituels et même maté-

riels. Il leur redonnera ainsi dignité, cou-
rage et force pour accomplir leurs devoirs. Si 

Léon XIII choisit Joseph Sarto pour être mis à la tête 
de ce diocèse dont l’état inquiétait tellement Rome, 
ce fut d’abord en raison de sa douceur, son amabili-
té, sa modestie et son humilité, et afin de redonner 
le bon exemple des vertus sacerdotales. 

Ensuite, après avoir rétabli le courage de ses 
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 PRIEURÉ SAINT-VINCENT FERRIER  
Kerglas  56250   SAINT-NOLFF 

Tel.: 02 97 60 35 29 — 56p.kerglas@fsspx.fr 
  06 28 28 40 37 (abbé T. Legrand) - 06 81 47 81 94 (abbé L. Guionin) 

07 83 19 44 32 (Sœurs) - 07 68 94 65 61 (Ecole) 

Organisation  
du ministère 

• Messes : Les dimanches :  à la chapelle Sainte-Anne (20, rue Aristide Briand) à 8H15 
et 10H00. A la chapelle Saint-Yves (17, rue Rencontre) en principe à 18H00 (10H00 
le dimanche suivant le 1er samedi du mois). En semaine : Au Prieuré, à 7H15 (7H45 
en juillet et août), sauf le 1er samedi du mois . A la chapelle Sainte-Anne à 18H00; et 
sauf en période scolaire, le jeudi  à 11H15.  

• Vêpres: Le dimanche, au Prieuré, à 17H00, suivies du chapelet. 

• 1er vendredi du mois: A Vannes, chemin de Croix à 17H15, Messe à 18H00 suivie de 
l’Heure Sainte. 

• 1er samedi du mois: A Vannes et à Guer, confessions à 17H00, Messe à 18H00 sui-
vie de la méditation de 15 mn. A Guer, Cours de Doctrine à 16h15 

• Récitation du Rosaire en l’honneur de ND de Fatima: tous les 13 de chaque mois, à 
16H30  à la chapelle Sainte-Anne (à 15H30 les dimanches 13). 

        Il est possible de consulter les horaires de la semaine et les activités du Prieuré sur:  

https://www.prieuresaintvincentferrier.fr 
Vos prêtres sont disponibles pour les confessions et conseils spirituels ¾ d’heure                           
avant les Messes ou sur rendez-vous. 

• Les malades sont visités habituellement une fois par mois. Ne pas hésiter à appeler 
en cas d’urgence. 

• Catéchismes: 1) Pour les enfants : au Prieuré tous les quinze jours à 10H30. Trois 
groupes: avant, après la 1ère communion et pour les plus grands. 2) Pour adultes : 
les 2e et 4e samedis du mois à la Chapelle Ste-Anne à Vannes, après la Messe de 18h 
(la Liturgie—fin). 3) de persévérance : un mercredi sur 2 après la Messe de 18h (le 
Dogme). 

Activités 

• Ecole Sainte-Philomène : à partir de la PS jusqu’au CM 2. Directrice : Sœur Anne-Elisabeth 
(07 68 94 65 61).  

• Milice de l’Immaculée : ses membres se consacrent à la Sainte Vierge et portent la Médaille 
Miraculeuse pour être des « instruments d’apostolat dans les mains de l’Immaculée ». 

• Croisade du Rosaire :  Une dizaine = un rosaire !  Resp. de Vannes: Mlle E. de La Richerie ; 
Resp. de Guer: Mlle M. Lemoine. 

• Cercle MCF Sainte Jeanne-d’Arc : Responsable et renseignements M. Augustin Rémy.  

• Croisade Eucharistique pour les enfants. Aumônier: abbé Guionin. 

• Patronage Sainte-Anne:  Pour les filles de 7 à 15 ans. Resp. Sœurs. 

• Œuvre St-Vincent de Paul: aide aux démunis. Réunion le troisième samedi du mois.  

• Procure: Chapelle Sainte-Anne. Resp. Gal Legrier. 

• Ménage de la Chapelle de Vannes: Resp. Mlle Y. de Coattarel. 

Carnet 
Paroissial 

• Ont été baptisés à la chapelle Sainte-Anne de Vannes : le 15 juillet, Louise et Clé-
mence COMBET; le 6 août, M. Yoann LAUBERT ; le 25 août, Louis ALPHONSE. 

• A été baptisé à la chapelle Saint-Yves de Guer : le 21 août, Gabriel REYNAUD. 

• Se sont unis par les liens du Mariage à la Chapelle Sainte-Anne de Vannes : le 6 août, 
M. Yoann LAUBERT et Mlle Marie-Hélène DUONG. 

• Ont reçu la Sépulture ecclésiastique à la chapelle Sainte-Anne de Vannes : le 18 juil-
let, Mlle Josée DEBROSSE-JOURJON ; le 26 août, M. Louis LE TIRANT. 

Date à retenir 

• Samedi 10 septembre : Pèlerinage au Mont-Saint-Michel (Renseignements : Prieuré 
Saint-Jean-Eudes de Gavrus : 02.31.08.03.85) 

• Samedi 15 octobre : Pèlerinage à Lisieux (Renseignements : Prieuré de Gavrus) 

• 22, 23 et 24 octobre : Pèlerinage du Christ-Roi à Lourdes (Renseignements-
Secrétariat : 07.81.72.55.55) 

 

Aux antipodes du pape François : saint Pie X 



 

 

 
 

  
 Le saint patron de la Fraternité Saint-Pie X est fêté le 3 
septembre. Connaissons-nous vraiment la vie de ce pape excep-
tionnel ?  
 Voilà quelques ouvrages qui pourront nous y aider : 
 
 1- Pie X (Biographie – Père Jérôme Dal Gal) Cet ouvrage 
publié pour la première fois en 1953 est sans doute l’une des 
meilleures biographies du pape saint Pie X (400 pages – éditions 
Clovis) 
 2- Pie X (Essai historique – Pierre Fernessole) (720 pages 
- éditions Clovis) 
 3- Saint Pie X – Réformateur de l’Eglise (Yves Chiron) La 
biographie que publie Yves Chiron est la plus complète et la plus 
précise parue en français. Elle s’attache à restituer une image 
exacte et juste de saint Pie X. (370 pages - éditions du Courrier 
de Rome) 
 4- Saint Pie X - Le fils du facteur de Riese (Guillaume 
Hünermann) Guillaume Hünermann, prêtre et écrivain d'origine 
allemande, aujourd'hui décédé, a publié de nombreuses biogra-
phies de saints alliant une rigoureuse fidélité historique à un 
style pittoresque et romancé. Ses livres s'adressent autant aux 
adolescents qu'aux adultes. A partir de 12 ans (290 pages - Edi-
tions Salvator)  
 5- Saint Pie X (Chemins de lumière n° 3) Album de 44 
pages, 4 images avec texte par page. (éditions Clovis) 

Mieux connaître saint Pie X par les livres 

prêtres, le nouvel évêque appellera à une croisade, 
dénonçant, écrira-t-il déjà, ce « christianisme mo-
derne qui oublie l’antique folie de la Croix et où les 
dogmes de la Foi devraient être adaptés aux exi-
gences de la philosophie moderne ». Puis il s’atta-
chera à redonner toute sa beauté à la liturgie; il s’oc-
cupera de relancer les œuvres sociales catholiques 
et il essaiera de réunir les forces vives catholiques 
pour combattre au niveau politique contre les er-
reurs libérales. 

En quelques années, le visage du catholi-
cisme dans le diocèse sera transformé. 

Comme patriarche de Venise puis comme 
pape, on verra toujours ce double aspect chez saint 
Pie X : douceur et humilité de cœur personnelles ; 
alliées à une grande force de conviction quand il 
s’agit de défendre l’honneur de tout ce qui est 
catholique en particulier, la Foi et la doc-
trine. 

D’ailleurs, cette intransi-
geance dans la défense de la Foi 
catholique posera problème à cer-
tains lors du procès de canonisa-
tion de saint Pie X. Quelques 
mois après la canonisation de 
saint Pie X, un auteur catholique 
réputé, François Mauriac, écrira 
dans son bloc-notes : « A chacun 
ses saints. Celui-là (i.e. saint Pie X) 
n’est pas de ma paroisse. Je 
l’invoque pourtant, ajoutera-t-il avec 
ironie : saint Pie X priez pour les 
autres ».  

Pie XII avait pourtant balayé magistrale-
ment l’objection portée contre la sainteté de son 
prédécesseur : « Pour certains, dira-t-il, la fermeté 
de saint Pie X envers l’erreur peut demeurer un 
scandale. En réalité c’est un service et une extrême 
charité rendu par un saint, en tant que Chef de 
l’Eglise, à toute l’humanité. Il a réussi à préserver le 
dépôt de la Foi de toute erreur par une lutte éner-
gique. Par nature personne de plus doux, de plus 
aimable que lui, personne de plus paternel. Mais 
quand parlait en lui la voix de la conscience pasto-
rale, plus rien ne comptait que le sentiment du de-
voir ; ce dernier imposait silence à toutes les consi-
dérations de la faiblesse humaine, mettait fin à 
toutes les tergiversations, décrétait les mesures les 
plus énergiques si pénibles qu’elles fussent à son 
cœur. » 

La raison essentielle de cette intransigeance, 
Pie X l’explicitera lors de la réception de nouveaux 
cardinaux la dernière année de son pontificat : « On 
adopte certaines idées de conciliation de la Foi avec 

l’esprit moderne, idées qui conduisent beaucoup 
plus loin qu’on ne le pense, non seulement à l’affai-
blissement mais à la perte totale de la Foi. »   

Voilà donc la raison d’être de la ténacité de 
saint Pie X : les erreurs libérales conduisent à la 
perte de la Foi, le bien le plus précieux donné par 
Dieu aux hommes, puisque sans elle, impossible de 
lui plaire et donc d’être sauvé. 
 

Un combat à continuer 
Un an avant la canonisation de saint Pie X, un 

évêque se fera l’écho du futur pape canonisé en pu-
bliant une lettre admirable à son clergé. Il s’agit de 
Mgr de Castro Mayer, l’évêque co-consécrateur des 
sacres faits par Mgr Lefebvre en 1988 à Ecône. Cette 
lettre rappelait le danger, toujours identique mais 

toujours renouvelé, du modernisme et du libé-
ralisme: « Combien de fois nous obser-

vons autour de nous des catholiques, 
écrivait Mgr de Castro Mayer, jaloux 

de leur condition de fils de l’Église, 
qui ne perdent aucune occasion 
de proclamer leur foi et qui entre 
temps, par leur manière de juger 
les idées, les coutumes, les évé-
nements, ne se différencient en 
rien des sceptiques, des agnos-
tiques, des indifférents ! Il s’agit 

là d’âmes divisées par des ten-
dances contraires. D’une part, elles 

éprouvent en elle la séduction de 
l’ambiance du siècle. D’autre part, elles 

conservent encore, peut-être par héritage 
familial, quelque chose du pur, immuable et inex-

tinguible éclat de la doctrine catholique. Et, comme 
tout état de division est antinaturel à l’homme, ces 
âmes essayent de rétablir l’unité et la paix, en elles, 
par l’amalgame en un seul corps de doctrine des er-
reurs qu’elles admirent et de vérités avec lesquelles 
elles ne veulent pas rompre. Cette tendance à conci-
lier les extrêmes inconciliables, à trouver la ligne mé-
diane entre la vérité et l’erreur, s’est manifestée de-
puis les origines de l’Église. Cette tendance n’a pas 
encore disparu ; on peut même dire qu’elle fait partie 
de l’Histoire de l’Église. C’est ce qui se déduit des pa-
roles du souverain pontife glorieusement régnant 
(c’était Pie XII), dans un discours qu’il adresse, en 
1944, aux prédicateurs de carême romains : “Un fait, 
qui, toujours se répète dans l’Histoire de l’Église, est 
que, lorsque la foi et la morale chrétienne se heurtent 
à de forts courants contraires d’erreurs ou d’appétits 
viciés, des efforts sont faits pour vaincre les difficul-
tés, grâce à quelque compromis commode, ou pour 
les esquiver ou pour fermer les yeux sur elles”. » 

Et Mgr de Castro Mayer alertait ses curés sur 
l’incompréhension qu’ils auraient à affronter de la 
part de beaucoup de leurs ouailles : « Que, si vous 
alertez vos paroissiens contre le protestantisme ou 
l’athéisme, nul ne s’en étonnera. Mais, dans cette 
Lettre Pastorale, nous vous incitons à dénoncer les 
opinions qui, chez les propres catholiques, corrom-
pent, souvent, l’intégrité de la foi. Serez-vous, sur ce 
point, également bien compris ? Il pourra sembler à 
beaucoup, même parmi les plus pieux, que vous per-
dez votre temps, car il leur sera difficile de com-
prendre pourquoi vous vous épuisez à perfectionner 
la foi que quelques-uns possèdent déjà tant bien 
que mal, alors qu’il vaudrait mieux chercher à con-
vertir ceux qui se trouvent hors de l’Église dans 
l’attente de votre apostolat. Il leur paraîtra que vous 
comblez de trésors superflus celui qui est déjà riche, 
tandis que vous laissez sans pain celui qui meurt de 
faim. D’autres se figureront que vous êtes impru-
dents, car, la profession de catholique étant déjà si 
méritoire en un siècle tellement hostile, vous courrez 
le risque de perdre jusqu’aux meilleurs si vous ne 
vous contentez pas de telle ou telle adhésion aux 
lignes générales de la foi, sans surcharger les fidèles 
de minuties irritantes. Il ne manquera pas de gens 
qui verront dans votre action, non un mouvement 

naturel de l’Église, qui par ses meilleurs ouvriers et 
modèles, rejette, en tant qu’organisme vivant, un 
corps étranger quelconque, mais, au contraire, l’ac-
tion inintelligente et obstinée de paladins exaltés. » 

Enfin Mgr de Castro Mayer rappelait dans sa 
lettre : « Qu’on ne pense pas qu’une foi éclairée et 
robuste soit le privilège des savants. La foi est une 
vertu et, dans la sainte Église, les vertus sont acces-
sibles à tous les fidèles, ignorants ou savants, riches 
ou pauvres, maîtres ou élèves. Pour que nous ayons 
un peuple ferme et logique dans sa foi, il n’est pas 
nécessaire que nous en fassions un peuple de théo-
logiens. Il suffit que celui qui aime profondément 
l’Église s’instruise des vérités révélées selon son ni-
veau de culture générale et possède les vertus de 
pureté et d’humilité nécessaires pour réellement 
croire, comprendre et goûter les choses de Dieu. » 

Voilà un programme de vie chrétienne indis-
pensable dans les temps actuels. Saint Pie X rappelait 
qu’un moyen de « résister forts dans la foi » (cf. 
1Pierre 5, 9) consistait à implorer Notre Seigneur au 
pied de l’Autel, « devant le Saint Tabernacle, d’où 
viennent la force pour combattre et la certitude de 
la victoire ». 

Votre dévoué 
Abbé Thierry Legrand +  

Mgr de  

Castro Mayer  

vers 1950 


